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3° Le chaurzinismi.' comnmunal ou de clocher. - J'hésite

queique pen à parler de ce Chauvinisme. car chacun le

nous, san, le savoir généralement, contribue plus ou

mloinis à en définir les variétés. Le milieu où nous vivons et

auquel nous sommes attachés, la ville comme la campagne. le

collège on1 autre institution, donne nl plus libéral une teinte <le

ce chauvinisne tout comme nous finissons par prendre les

façons (le parler du pays que nous habitons.

Cette semlence mise dans la bouche d'Uysse Je suis une
partie de tout ce que j'ai vu ' exprime )ien, en vérité, l'in-

fluence que prend sur nous notre milieu social. Mais ce n'est

pas là une vérité toute entière puisque l'étendue d'une com-
mune, et par conséquent les occasions plus ou moins fréquen-
tes de se m.uir, est d'une importance moindre que notre état
d'esprit et notre état d'lme.

Quni n'a pas connu le ces hommes, remp'is de nol)lesse et
de vigueur, embarrassés ; tout moment et immobilisés dans
une inpuissance i-egrettable par les empêchements le chaque
jour. (les hommes qui prouvent suffisamment qu'il est pos-
sible de trouver la liberté quand l'esprit est calme et juste.
en dépit des murs et (les prisons.

D'un autre côté, scrutez l'histoire (les progrès (le notre pro-
fession et vous constaterez combien peu (le médecins. (le pro-
fesseurs. habitant les grands centres médicaux, et les grandes
villes, ont fait preuve de cet esprit étroit et mesquin qlue
l'on appelle le Chauvinisme. Ceci est tellement vrai qu'une
intelligence bien placée et forte peut. d'elle-même, devenir
illépendamite (le son entourage.

Il existe les nuances et (les variétés (le Chauvinisme (le
clocher qui n'en sont pas moins dangereuses. L'homme pré-
sente quelquefois d'excellentes dispositions de caractère qui
en découlent tout de même. Quel orgueil plus légitime que
celui que nous ressentons à légard de nos maîtres, soit à l'uni-
versité qui nous a reçus comme élève, soit a l'hôpital où nous
avons acquis cette pratique si nécessaire! Celui qui n'éprouve
pas ce sentiment de reconnaissance, qui se manifeste par un
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